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         Rencontres avec des Rêveurs remarquables, l’originalité de cet ouvrage témoigne par ses riches moissons oniriques et ses interprétations de la dimension « universelle »
            du rêve.
         

      

       

      
         « Grand voyageur devant l’Éternel », Y.J. Mercier a surtout misé sur ce que le rêve peut nous apporter d’universalité lorsqu’il
            relève de différentes cultures et situations qui dépassent une certaine officialisation d’analyse, dans lequel on essaye souvent
            de le maintenir, ce qui réduit sa part de mystère spirituelle et magique dont l’homme est l’antenne sensitive.
         

      

       

      
         Un livre étonnant qui révèle la démesure du rêve, nous qui le jugeons trop souvent par notre restrictive mesure humaine.

      

       

      
         Y.J. Mercier, qui est aussi auteur et réalisateur de films, s’est servi, pour analyser et interpréter les rêves, d’un découpage
            séquentiel, ce qui ajoute un plus au vécu et à la clarté de ses recherches.
         

      

       

      
         Eliane Voorts

      

      
         Onirologue

      

   
      

      AVERTISSEMENT

      AU SUJET DU TABLEAU DU RÊVE
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         Et si cette nuit est une nuit du destin, 
bénédiction sur elle jusqu’à l’apparition de l’aurore.

         Malraux

      

   

  
      
         Il est proposé dans cet ouvrage, un « tableau du rêve » : onirographe mettant en bulle les idées principales de l’histoire du rêve. Le talmudiste nous dirait
            sûrement qu’« un rêve non interprété est comme une lettre non lue ». accrochons ici cette métaphore pour dire que l’on retrouvera, dans l’étude qui va suivre, une quarantaine de rêves « décachetés »,
            comme autant de lettres lues et mises en tableaux.
         

      

       

      
         Les tableaux en question sont du genre « flexible » autant que faire se peut, car rappelons que l’interprétation onirique
            est une discipline subjective.
         

      

       

      
         Il s’agit de reconstituer les éventuelles explications du rêve, celles-ci associées à une ou plusieurs directions. En consultant
            le contenu latent1 et manifeste2 du rêve, le décryptage onirique prendra en compte le fait qu’un détail qui semble futile peut s’avérer important, et inversement.
            Gardons également à l’esprit que l’histoire d’un rêve peut être liée à différents éléments oniriques recomposés. Nous mettrons
            l’accent sur les effets conséquents des interactions du rêveur sur son rêve.
         

      

       

      
         Nous garderons à l’esprit qu’une interprétation judicieuse sera munie d’une capacité d’analyse en mode « zoom/dézoom » (l’interprète
            pouvant aussi bien se pencher sur un élément du rêve en particulier que sur sa globalité). Une analyse trop rationaliste peut
            parfois passer complètement à côté du « vrai message » instinctif et primordial du rêve (et inversement). Il ne sera pas fait
            étalage ici des rêves « insensés et inintelligibles », catégorie la plus présente dans nos rêves selon Freud, mais plutôt
            sur des rêves considérés comme sensés.
         

      

       

      
         Le modèle de tableau qui apparaît ici se présente comme un synoptique onirique, donnant à la personne qui le remplit la possibilité
            d’exprimer la libre association d’idées qu’elle ressentira comme la plus judicieuse. « Le tableau du rêve » peut aussi bien
            être rempli par le rêveur que par quelqu’un d’autre (si le rêveur a un interprète onirique, il est conseillé qu’ils abordent
            le tableau du rêve ensemble). Un avis extérieur confère parfois un certain recul susceptible d’éclairer le rêveur sur d’autres
            aspects significatifs du rêve. Parfois, on voit dans le rêve ce qu’on veut bien y voir, occultant du même coup ce qu’on ne
            veut pas y voir. On l’aura compris, le tableau du rêve reflétera les convictions de la personne qui le remplira, un peu comme
            quand on reconnaît dans une peinture le style et la personnalité de l’artiste. Faites de ce tableau le vôtre, insufflez-y
            votre propre style. Les tableaux développés dans cet ouvrage sont à titre d’exemple. Il est surtout question de montrer une
            méthode innovante se basant sur 3 étapes3. C’est pour cette raison que nous éviterons, pour chaque exemple de rêve, de trop étendre la longue liste des interprétations
            possibles.
         

      

       

      
         L’intérêt pour le paranormal tentera ici de suivre le fil d’Ariane d’une pensée cohérente, évitant tant que possible les mirages
            d’une divagation mystique. Il s’agit aussi de s’approcher au plus près d’une tessiture onirique, afin que l’interprète du
            rêve, tel un mélomane averti, sache discerner les différentes tonalités de l’interprétation.
         

      

       

      
         Le tableau du rêve propose une façon de procéder, une méthode débouchant sur une spéculation graphique ordonnée. Faisons appel
            ici au bon sens et à l’intelligence intuitive de l’interprète en ce qui concerne l’explication du rêve en lui-même. Essayons
            autant que possible, dans notre démarche, de poser les bonnes questions, celles qui tentent de se rapprocher le plus possible
            de la vérité, ou tout au moins d’une vérité « parlante », car comme dit un proverbe malgache : « La vérité est comme la canne à sucre : même quand on la mâche longtemps, elle reste sucrée. »
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            1. Tchouang-Tseu et le papillon (d’après l’œuvre de Y. M. Ling).
            

         

      

      
         Tchouang-Tseu4 rêva un jour qu’il était un papillon, un papillon tout heureux de vivre. Mais bientôt, il se réveilla et s’aperçut qu’il
               était Tchouang-Tseu. Il ne savait plus s’il avait rêvé qu’il était un papillon, ou bien s’il était un papillon5 rêvant qu’il était Tchouang-Tseu.

      

      
         
            1 Dans la considération freudienne, désigne le rêve tel que le rêveur le raconte.
            

         

         
            2 Dans la considération freudienne, concerne les significations cachées et dévoilées par l’analyse du contenu manifeste.
            

         

         
            3 Dont on retrouve le modèle à remplir soi-même à la fin de ce livre.
            

         

         
            4 On le retrouve sous d’autres appellations, comme Zhuang Zhou, Zhuangzi, Chuang Tse…
            

         

         
            5 Les papillons présentent des phases d’inactivités qui pourraient, dans une certaine mesure, faire penser au sommeil des vertébrés.
            

         

      

   
      

      INTRODUCTION

      

      [image: 006]

      
         Depuis la nuit des temps humains, on peut dire que le rêve a beaucoup intrigué1. Il s’agit ici d’une proposition, un peu comme une invitation, versée sur la réflexion que nous inspirent nos excursions
            oniriques. Il s’en passe des choses, sous la bannière du sommeil ! Le récit onirique est assez libre dans sa construction :
            il peut varier considérablement au cours de son déroulement. Ainsi, une simple scène routinière peut virer à l’épopée fantastique.
         

      

       

      
         Seront évoqués également ici quelques entretiens au sujet du rêve. Des considérations parfois différentes les unes des autres,
            enrichies de regards venus « d’ailleurs », vous seront proposées. Ô combien peut apporter la magie d’une rencontre, d’un voyage !
            La palette d’une approche onirique se diversifie alors, garnie par les couleurs variées des cultures de nos peuples. Ces mêmes
            cultures qui ouvrent les portes du mythe, étoffé par nos espoirs, nos craintes et nos forces. Des histoires qui, transmises
            et conservées, sont devenues de véritables patrimoines humains. Essayons de prendre en considération toutes les données liées
            au rêve afin d’affûter son mécanisme. Comment l’appréhender ? Comment trouver peut-être un chemin qui tentera une élucidation
            ou bien, carrément, un moyen de l’éluder, dénouant au passage le poids d’une charge émotionnelle négative ? Le rêve se fait
            le reflet de nos vies. Il nous livre une certaine image de nous-mêmes, de ce que nous sommes, de ce qui nous entoure, de notre
            façon de percevoir le monde, nous renvoyant au passage des sédiments de souvenirs accrochés par notre esprit rêveur.
         

      

       

      
         Sachant que l’interprétation des rêves n’est pas science exacte, il est conseillé de tenter ici, en premier lieu, une approche
            relative et corrélative des informations collectées en amont. L’intelligence intuitive et la construction logique d’une pensée
            raisonnée feront, en principe, le reste. Nous sommes en effet partisans du maintien de la barre d’une certaine objectivité,
            surtout lorsqu’il s’agit de s’embarquer pour l’exploration des continents mystérieux du rêve. « et s’il y a autant de vérités que d’individus », comme le dit si bien Eric-Emmanuel Schmitt dans son Évangile selon Pilate, on pourrait s’avancer à dire qu’il y a autant de rêves que de rêveurs. Le titre est ici directement inspiré du film Rencontre avec des hommes remarquables2, réalisé par Peter Brook et relatant la vie de Georges Gurdjieff. D’abord, c’est une façon de rendre hommage à cet homme
            éclairé, mais aussi à tous ceux qui ont bien voulu me parler et échanger au sujet de leurs rêves et de leurs expériences personnelles.
            Car cet ouvrage est enrichi d’un apport collectif.
         

      

       

      
         Le protagoniste du film Rencontre avec des hommes remarquables a une soif inextinguible de recherche et de compréhension. Cette volonté de comprendre est comme un appel d’air, une intention
            qui se commue en action, suivie bientôt d’une réaction, tels un signe, une réponse, un murmure ou un rêve. « demandez, on vous donnera ; frappez, on vous ouvrira3. » laissons entrevoir, au regard du champ des possibles, dans les interstices de nos entendements, le trésor de notre sophistication
            humaine. Beaucoup de choses ne sont finalement qu’illusions, déformations, distorsions d’une réalité qui souvent nous échappe.
            Parfois, en inspectant le miroir de nos impressions, fût-il déformant, on peut y discerner une image originelle.
         

      

      
         Finalement, jeter un œil dans le monde onirique, c’est aussi être attentif à l’écho d’une conscience intérieure, d’une seconde
            voix, spirituelle ou philosophique, que l’on ne sait plus toujours écouter.
         

      

      [image: 007]
            2. Dream cloud.

         

      

      
         Entre nos yeux et le monde, nous observons la couche tangible de notre réalité, bien ajustée dans le scaphandrier de nos corps,
            évoluant dans un univers en 3 dimensions. Quand vient le soir, après avoir passé les effervescences émotionnelles de la journée,
            celles-là mêmes qui ont surimpressionné la boîte à souvenirs de nos têtes, nous nous apprêtons à partir en « voyage »… Survolant
            les terres du sommeil dans nos « corps de rêve » alors que notre cerveau semble se déconnecter du monde qui l’entoure, nous
            sommes embarqués pour les sphères oniriques, gardant tout de même en nous un ancrage au réel, ou plutôt une mémoire d’ancrage,
            dans ces lieux où décors et participants sont des illusionnistes potentiels. Cette mémoire, justement, est la matière première
            utilisée dans nos usines à rêves…
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            1 Une peinture rupestre de la grotte de Lascaux montrant la représentation d’un homme couché en érection avec un bâton à tête
               d’oiseau et un bison blessé serait, selon certains, dont Michel Jouvet, la retranscription picturale d’un rêve.
            

         

         
            2 Film sorti en 1979 dont le titre original est Meetings with Remarkable Men.
            

         

         
            3 Mathieu 7-12.
            

         

      

   
      

      CHAPITRE 1
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      MAIS À QUOI SERVENT LES RÊVES EXACTEMENT ?

      
         Le rêve ne pense ni ne calcule ; d’une manière générale, 
il ne juge pas : il se contente de transformer.

         Freud

      

      


      
      
      
         Bonne question ! Les chercheurs tentent encore d’en préciser la vocation exacte, bien que de grands pas aient été effectués, étayés par
            diverses hypothèses. Le rêve est-il un état primitif de la conscience ou bien une simulation, un genre de répétition, d’entraînement
            au monde réel ? De nombreux spécialistes s’accordent à dire que le fait de rêver permet de trier la somme formidable des informations
            accumulées au fil de la journée par notre cerveau. Il serait ainsi une sorte d’éboueur psychique pratiquant le tri sélectif,
            balançant au passage ce qui est considéré comme quantité négligeable.
         

      

       

      
         On peut se demander si le rêve n’est pas, finalement, qu’une écume de pensées rejetées sur le rivage de l’inconscient. Est-ce
            que la tête ne procéderait-elle pas, par le biais du rêve, à une sorte de « réorganisation nocturne » ? À la fin d’une journée
            bien remplie, « la chambre de l’inconscient » ressemblerait alors à celle d’un adolescent désordonné qui aurait besoin d’un
            bon rangement, c’est à dire, d’une bonne nuit de sommeil.
         

      

       

      
         L’activité onirique serait aussi une façon d’aller au-devant de soi, de mieux se connaître et peut-être de rencontrer l’humanité
            tout entière jusqu’aux racines de son existence propre. C’est dans cette idée de mémoire collective que Jung nous parle de
            la notion « d’archétypes ». Par voie de conséquence, il nous propose de faire la « part du rêve » entre celle qui se rapporte
            à nous-mêmes et celle qui est commune à tous (Jung a finalement, comme Freud, fini par être lui-même associé à un archétype,
            celui du « père-pionnier », du professeur, éminent précurseur incontournable si l’on s’intéresse de près à l’interprétation
            contemporaine du rêve). Une théorie avance le fait que le cerveau nécessiterait une stimulation régulière afin d’assurer une
            fonction normale ; le rêve permettrait en quelque sorte de continuer à faire « tourner la machine » (y compris au ralenti).
         

      

       

      
         On peut considérer que le simple fait de dormir, et donc de rêver, peut mettre en danger l’intégrité d’un individu si celui-ci
            se trouve dans un milieu relativement hostile, exposant alors le dormeur à toutes sortes de dangers extérieurs. Peut-être
            qu’ainsi, les rôles du sommeil et du rêve ne sont pas si futiles, sachant qu’il n’est pas coutumier pour la nature de faire
            les choses pour rien. En effet, le sommeil permet de se régénérer et d’entrer dans une sorte d’économie d’énergie par léthargie.
            Pourvu que l’on ait choisi un bon abri, les périls quotidiens seraient alors comme en suspens pendant ce laps de temps de
            récupération. Oui, mais que dire du rêve ? Justement, et si le rêve n’avait en fait, aucune fonction, mais n’était qu’une
            erreur, une erreur dans le sommeil, ou juste un lâcher accidentel de souvenirs résiduels, souvent incohérents et donc sans
            importance, on pourrait dire : fin de l’histoire. Mais il est aussi possible que ce qui peut être considéré comme un phénomène
            fortuit, ne soit pas anodin au regard de l’Univers.
         

      

       

      
         Dans « ces voyages », où chaque nuit nous embarquons, nous pouvons, selon d’autres théories, par le biais d’un canal plus
            mystique, toucher du bout de nos rêves des dimensions dites subtiles. Chez les chamans et les occultistes en général, c’est
            toute « la mémoire des mondes » que nous pourrions rejoindre ainsi au gré du sommeil. La capsule de notre esprit rêveur serait
            capable de partir explorer des contrées lointaines, en passant d’abord par la case du sommeil paradoxal, là où l’on est censé
            faire les plus grands de nos rêves.
         

      

       

      
         Par l’intermédiaire de cette agence de voyages psychiques un peu particulière qu’est l’état de rêve, il serait possible, selon
            de nombreux penseurs, de trouver un accès, un moyen d’atteindre l’essence intime de notre esprit, du plus lumineux au plus
            sombre.
         

      

       

      
         L’état de rêve, à proprement parler, qui est considéré comme un état à part, n’est globalement pas perçu comme un état modifié
            de conscience1 (comme peut l’être l’hypnose, par exemple).
         

      

       

      
         Des témoignages de personnes ayant été dans le coma2 disent avoir eu des rêves étranges, voire stupéfiants3 (certains parlent de délires de type hallucinatoire), dont le scénario est parfois empreint de spiritualité (rencontre avec
            un ange, par exemple) ou de délires paranoïaques, captant et mêlant des informations liées à l’environnement proche (une conversation
            d’infirmières, les pas du médecin, etc.) à d’autres données. C’est le cas par exemple de Pascal M., qui fut mis en coma artificiel
            après un accident de la circulation. Selon lui, ce qu’il voyait et entendait était comme une sorte de mix entre le rêve et
            l’hallucination. Pascal M. : « Je percevais la salle de réanimation comme une pièce blanche ouverte sur l’extérieur, cela avait l’air très réel. Dehors,
               il y avait un jardin du style jardin zen. Des chinois voulaient racheter l’hôpital et ils attendaient que tout le monde dégage
               pour en faire un resto. On essayait de m’évacuer, car il ne restait plus que moi dans cet hôpital. On m’amena d’urgence à
               un hélico qui avait procédé à l’évacuation des autres patients, mais le lit dans lequel j’étais était trop grand, et le personnel
               médical n’arrivait pas à m’y faire rentrer… soudain, je me retrouvai toujours dans ce même lit, mais au beau milieu du jardin
               zen… »

      

       

      
         L’interprétation du rêve qui avait pris un nouveau tournant depuis Freud, Jung, et somme toute depuis la période victorienne,
            a eu aussi ce « grand bond en avant » scientifique en matière de sommeil et de rêve dans les années 1950. Comment alors ne
            pas citer un autre pionnier, le neurobiologiste français Michel Jouvet ? En effet, depuis les grottes du pléistocène, en passant
            par les colonnades des temples grecs et bien d’autres lieux dits mythiques, le rêve a fini par arriver dans les laboratoires
            du monde moderne.
         

      

       

      
         Dans la genèse du rêve, l’inconscient, tel un réalisateur de cinéma, rassemble divers éléments et en fait un scénario plus
            ou moins cohérent. Ces éléments mis à disposition du rêveur se rapportent logiquement à une conception habituelle du monde
            qui lui est propre, mais pas seulement… Selon la phrase de Montesquieu : « On a dit fort bien que, si les triangles faisaient un Dieu ils lui donneraient trois côtés », et si les triangles faisaient un rêve, rêveraient-ils aussi uniquement de formes à trois côtés ? Car on rêve aussi en fonction
            de ce que l’on connaît, de ce que l’on est. Mais le rêve est un « espace virtuel » où tout semble possible. Dans la dimension
            onirique, les triangles pourraient se rêver en losanges, ronds, carrés, qui deviendraient ensuite des étoiles, des cylindres,
            des cubes… ces représentations « excentriques » du rêve ouvriraient alors des perspectives géométriques nouvelles « aux triangles
            rêveurs », montrant d’autres possibilités de combinaisons et aiguisant leur pouvoir d’imagination. Ainsi, l’état de rêve,
            qui semble ne pas connaître de limites autre que le réveil du dormeur lui-même, ouvrirait la porte à d’autres options, d’autres
            agencements, d’autres considérations que nous aurions peut-être parfois eu peine à concevoir en état de veille. Le rêve nous
            procurerait ainsi des vertiges de perceptions, nous donnant le tournis d’une inspiration sans limites.
         

      

       

      
         Il est vrai, pour en revenir à cette idée, que généralement, nos rêves se réfèrent à ce qui nous est le plus proche. On pourrait
            dire qu’un astronome est plus à même de rêver d’étoiles en termes de fréquences qu’un gérant d’hôtel, par exemple.
         

      

       

      
         À moins que ce gérant-là rêve, quant à lui, d’une certaine étoile qui viendrait s’ajouter à celles attenantes à l’enseigne
            de son établissement, il ne s’agit alors ici ni des mêmes étoiles ni des mêmes ambitions. Mais comme tout est possible dans
            les rêves, l’astronome peut rêver qu’il est gérant d’hôtel et vice versa. Un peu comme si l’on pouvait devenir acteur onirique et changer de « casquette » à volonté. Comme par exemple, Peter S.,
            cet ancien étudiant en économie qui rêvait très souvent, lors de ses études, qu’il était commandant de bord et qu’il pilotait
            un avion, avec en plus parfois le souvenir de procédures de décollage en bonne et due forme.
         

      

       

      
         Lorsque l’on rêve que l’on pilote un avion, le sens premier nous renvoie logiquement au fait que l’on est « aux commandes ».
            La contraction évidente qui en découle serait donc de dire que l’on est aux commandes de sa propre vie. Cette action du rêve
            montre que l’on maîtrise vraiment sa vie ou que l’on a le désir de le faire, ce qui amènerait donc à un désir non encore réalisé.
            Pour en revenir à Peter, le symbole du commandant de bord qu’il incarne dans le rêve (rêve récurrent) souligne-t-il son désir
            d’ambition ? Par développement élastique, on pourrait avancer que l’avion représente les courbes des fluctuations schématiques
            qu’il voit tous les jours dans ses études d’économie. Ce qui est intéressant, c’est que Peter n’a pas le souvenir d’avoir
            fait ce genre de rêve après ses études. Est-ce à dire que ces rêves d’avion étaient intimement liés à ses études ? Le décollage,
            le vol peuvent représenter une volonté d’envol au sens figuré, un envol dans une future vie professionnelle, par exemple.
            Il existe de nombreuses considérations symboliques à propos de l’avion et ce qui s’en rapporte. L’important n’est-il pas alors
            de savoir sélectionner ce qui paraît le plus judicieux, le plus adapté à la situation et à la personnalité du rêveur ?
         

      

       

      
         Nous savons que l’interprétation des rêves a la capacité de s’étendre et de se distendre à l’instar d’un élastique, surtout
            lorsqu’est employé le langage archétypal et symbolique de l’esprit.
         

      

       

      
         Penchons-nous maintenant un peu sur nos classiques. Freud, un incontournable du genre chez qui la mouvance révolutionnaire
            consiste à placer l’interprétation onirique dans un champ sémantique qui diffère de la lecture ésotérique faite depuis les
            temps anciens. Il a élaboré sa technique psychologique d’interprétation des rêves tel un outil d’analyse de la personnalité,
            en se basant notamment sur les rouages mêmes de notre système de pensée. Il met en lumière deux concepts : le processus primaire4 et le processus secondaire5, à la fois opposés et complémentaires, afin d’y voir plus clair dans l’appareil psychique.
         

      

       

      
         Bien que Freud se soit intéressé à l’occulte, notamment dans Rêve et occultisme où il déclare que l’occultisme affirme l’existence réelle de « ces choses entre ciel et terre que notre philosophie est incapable d’imaginer ». Eh bien, nous sommes fermement résolus
               à ne pas nous en tenir aux vues étroites de l’École et nous nous déclarons prêts à croire ce qui nous sera rendu plausible. On peut comprendre également qu’il n’est pas fermé à certains phénomènes comme la télépathie, quand il dit dans le même ouvrage
            que : « si la télépathie existe effectivement, on peut supposer, malgré les difficultés qu’il y a à fournir des preuves de son existence,
               qu’elle doit constituer un phénomène très fréquent. » Malgré cela, on attribue plus aisément à Jung le fait de laisser la porte ouverte à l’intuitif dans son approche de l’interprétation
            onirique. Selon ce dernier, même si le rêve semble chaotique, on peut y trouver un sens intrinsèque. Jung se penche aussi
            beaucoup sur le rôle des émotions, ne cherchant pas forcément à étayer des interprétations extensibles à volonté.
         

      

      
         Pour de nombreux psychanalystes, un des stratagèmes de l’inconscient serait de travestir nos désirs à travers les rêves. Ainsi,
            le contenu manifeste du rêve peut cacher le véritable sens de son contenu latent.
         

      

       

      
         Quelques appellations psychologiques utilisables dans l’interprétation onirique :

      

     
         
            • Le déplacement : ce qui paraît important est anodin/ce qui est anodin peut être important.
            

         

         
            • La condensation : plusieurs idées mêlées sont dissimulées en une seule.
            

         

         
            • La censure : cache ce qui semble essentiel. On rêve par exemple que l’on admire l’architecture d’une façade d’immeuble, cachant en fait
               le désir d’apercevoir la silhouette d’une femme nue dans sa salle de bains.
            

         


      
         Dans la figuration, c’est l’histoire du rêve en lui-même qui est le message principal.
         

      

      
         D’une manière générale, on peut dire qu’en ce qui concerne, entre autres, le domaine de l’interprétation des rêves, Jung a
            une approche qui diffère de Freud. D’un point de vue historique, la psychanalyse s’élabore entre 1895 et 1925.
         

      

      
         On parle souvent de Jung comme étant le disciple de Freud, mais Jung avait déjà « un bagage » lorsqu’il rencontra Freud en
            1907. On dit que le premier échange entre le créateur de la psychologie analytique, qu’est Jung, et son aîné Freud dura 13 heures
            d’affilée. Des divergences vont s’ensuivre. Jung élaborera à partir de 1913 sa théorie sur la psychologie analytique, se démarquant
            ainsi de Freud.
         

      

      
         La théorie de Jung tend à concevoir le conscient et l’inconscient par le processus d’individuation permettant d’accéder au
            « Soi » en prenant en considération la part d’inconscient collectif que chacun porte en lui. Investiguer l’inconscient et
            l’âme, investiguer le vaste réservoir de la psyché6 humaine individuelle, voilà quelques motivations de Jung, cela sans dénier un certain côté spirituel. Il dit dans ses derniers
            écrits en 1961 que : « si un théologien croit vraiment en Dieu, à quel titre peut-il affirmer que Dieu est incapable de s’affirmer par le truchement
               des rêves ? » Jung n’est pas partisan des pleins pouvoirs de la raison au détriment de l’intuition.
         

 

      

      
         
            1  EMC.
            

         

         
            2 Même si le mot coma, vient du grec kôma « sommeil profond » il est évidemment à différencier de l’état de sommeil naturel.
               Il est souvent utilisé pour désigner une altération profonde de la conscience.
            

         

         
            3 Sans faire de mauvais jeux de mots, ces « rêves stupéfiants », dont certains patients parlent comme s’ils les avaient réellement
               vécus, peuvent aussi résulter, notamment, de l’apport de substances administrées dans le corps lors de l’hospitalisation (l’acupan
               par exemple).
            

         

         
            4 Caractéristique du système inconscient, où l’énergie (libido) circule librement et agit dans l’inconscient au cours du rêve.
               Elle passe d’une représentation à une autre par condensation et déplacement, visant à une décharge la plus rapide qui soit
               par les voies les plus courtes. C’est le principe de plaisir par la satisfaction de son accomplissement. Il peut d’ailleurs
               se réapproprier de façon hallucinatoire le souvenir de la satisfaction.
            

         

         
            5 Où l’énergie est liée aux représentations. Elle s’écoule en étant contrôlée par le principe de réalité ; il est caractéristique
               du système préconscient-conscient. Une pensée plus logique, plus stable émerge alors, régulant tant que faire se peut le processus
               primaire par l’intervention du « Moi » donnant accès à l’exercice de la pensée. Des voies détournées sont alors employées
               pour satisfaire ses désirs.
            

         

         
            6 Notons que le mot psyché désigne aussi un grand miroir que l’on peut incliner à volonté.
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